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OBSERVATIONS DU TWPC-FINA  

Suite aux matchs préliminaires de FINA-LEN World League, Europa Cup et FINA Intercontinental 

Cup. 

 

- Le TWPC désire éclaircir des points d’importance après les conclusions de la première partie 

du second tour de la FINA-LEN World League et Europa Cup. 

 

1  : Rapport physique en pointe : 

- Il est extrêmement important d’établir la ligne d’acceptation du niveau du rapport physique 

sur la pointe dans les premières minutes du jeu. 

- Toute sorte d’action de pousser, saisir ou faire obstacle avec les bras ou le corps par le 

défenseur ne doit pas être toléré. 

- Le moment de décider d’octroyer une exclusion est un facteur crucial. Dans la plupart des 

situations, une exclusion doit être sanctionnée en premier lieu, quand la faute s’est produite 

et non après 10 ou 15 secondes de combat brutal. 

- En établissant des critères clairs relatifs au niveau de ce qui est acceptable dans le rapport 

physique, dès la première période du match, les arbitres donnent le ton pour le reste de la 

rencontre et sont ainsi en capacité de contrôler plus facilement le jeu. 

- Pour contrôler ce niveau de rapport physique, l’arbitre dispose d’un outil important avec la 

possibilité de signaler des exclusions en pointe sans ballon. Dans la plupart des cas, il n’est 

pas nécessaire d’attendre que le ballon arrive en pointe pour accorder une exclusion. 

- La volonté du TWPC est d’interdire l’utilisation des bras ou du corps par le défenseur afin de 

gagner un avantage de position.  

 

 

2 : Obstruction dans le périmètre de la Contre-Attaque  

- Il est absolument essentiel de mettre en application les règles que nous avons dans nos 

règlements. 

- Tenir un adversaire qui n’est pas en possession du ballon, pour entraver ses déplacements 

est une obstruction est doit être sanctionné. 

- Nous observons beaucoup de phase de jeu lors desquelles une obstruction aurait dû être 

signalée dans le périmètre et dans le jeu de transition des situations de contre-attaque. 

- Dans ce périmètre, chaque fois qu’un arbitre observe une entrave du défenseur sur son 

adversaire avant que le ballon arrive, une faute d’exclusion doit être considérée. 



Organisme paritaire Arbitres et délégués Water-Polo Janvier 2019 

- Entraver avec le bras tendu pour empêcher le joueur d’avancer doit, à tout instant, attire 

l’attention. Cela arrive aussi très fréquemment lorsque le joueur de pointe est en train de 

nager pour prendre position devant le but, et ce doit être sanctionné. 

 

3 : Exclusion ou faute ordinaire : 

- Très souvent les arbitres ne considèrent que deux options lorsque le ballon arrive en pointe : 

Exclusion ou ne rien siffler. Il y a une autre possibilité qui doit être considérée, la faute 

ordinaire. 

- Il n’y a pas automatiquement que l’exclusion quand le ballon arrive en pointe, même lorsque 

l’arbitre voit reculer ou toute autre faute du défenseur. 

- L’exclusion est une compensation pour un avantage pris illégalement. S’il n’y a pas 

d’avantage à cet instant, il ne peut compenser. 

- Il n’y a pas d’avantage si la pointe est : 

o Dos au but et sa position trop éloignée du but (environ 4 mètres), 

o Dos au but et à l’extérieur des poteaux du but, 

o Quand d’autres défenseurs sont autour. 

- Dans ces situations une faute ordinaire peut être sifflée et l’équipe offensive conserve la 

possession du ballon. 

 

4 : Contre-Faute : 

- Les contre-fautes ne font partie de notre jeu, en particulier lorsque les fautes commises sont 

loin de la position du ballon. 

o Elles cassent le cours naturel du jeu et rendent plus difficile la compréhension du 

public et encore plus celle des téléspectateurs. 

- Les arbitres doivent réduire au minimum le nombre de contre-fautes. 

- Comme nous le voyons en analysant les matchs, la plupart des contre-fautes sont dues à la 

réaction d’un attaquant à un abus continu du défenseur. Dans de nombreuses situations, 

l’attaquant est retenu, gêné ou illégalement poussé hors de sa position. Et, lorsqu’il se 

repousse légèrement du défenseur, il est sanctionné par une contre-faute. C’est une 

mauvaise interprétation de la contre-faute. 

- Sanctionné la première violation des règles et non la conséquence de celle-ci éliminerait un 

grand nombre de contre-fautes. 

- Lorsque des contre-fautes sont sifflées, la majorité d’entre elles se situent à proximité de 

l’endroit où se trouve le ballon. Seules les contre-fautes pour agressivité ou jeu violent 

devraient toujours être signalées quel que soit la position du ballon. 

- Si un arbitre estime qu’un attaquant a gagné sa position par un mouvement illégal et que ce 

dernier attend de recevoir le ballon, alors il y aura contre-faute. Le simple fait de prendre 

illégalement une position ne peut être interprété comme une prise d’avantage instantanée. 

Cet avantage apparaitra lorsqu’il recevra le ballon. Et c’est le bon moment pour signaler une 

contre-faute. 

- Quand le joueur de pointe initie le contact en empêchant le défenseur d’agir, ce qui lui 

confère un avantage lorsqu’il reçoit le ballon, cette faute offensive doit être signalée. 

- L’arbitre doit toujours indiquer la raison pour laquelle la contre-faute a été sifflée en utilisant 

les signaux règlementaires et ainsi faire en sorte que sa décision soit comprise par les 

joueurs, les entraîneurs et les spectateurs. 

 

5 : Comportement sur les bancs : 
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- Il a été constaté, dans des récents matchs, que le comportement de plusieurs officiels 

d’équipe n’était absolument pas en adéquation avec les règles. 

- Les entraîneurs protestent fortement les décisions des arbitres, se positionne à 2 mètres, 

2,50 mètres de leur ligne de but et se dirigent vers les arbitres pour discuter et protester sans 

pour autant recevoir d’avertissement ou de sanction. 

- L’arbitre peut donner un avertissement mais, après celui-ci, il doit immédiatement utiliser le 

carton jaune ou rouge afin de contrôler ces situations et ne pas attendre que d’autres 

situations de protestation ou de mauvaise conduite se reproduisent. 

- Délivrer un carton jaune dans la dernière période du jeu tout en ayant observer ce type de 

situation dès le début du match réduirait de façon drastique l’évaluation des arbitres. 

 

6 : Décorum du mach : 

- La FINA travaille dur pour améliorer l’image de notre sport et plus particulièrement lors des 

matchs de World League. 

- Il est absolument essentiel, pour toutes les parties concernées, y compris les arbitres, de 

faire en sorte que le décorum et l’environnement de la rencontre soient au plus haut niveau 

possible. 

- Les arbitres doivent être familiarisés et suivre l’ensemble du protocole. 

- Le TWPC a observé que dans certaines rencontres, que le protocole de base d’une rencontre 

n’était pas respecté. Par exemple, les remplaçants d’une équipe restent dans l’eau (en bassin 

couvert) tandis que les remplaçants de l’autre équipe sont assis sur le banc. Dans un autre 

cas, tous les peignoirs d’une équipe étaient suspendus près du banc créant ainsi une pauvre 

image pour les téléspectateurs… 

- Le TWPC souhaite rappeler aux arbitres que les abords du champ de jeu doivent rester 

propres et soignés. Le protocole du match doit être suivi scrupuleusement. 

 

Remarques générales :  

- Le TWPC aimerait rappeler aux arbitres que tous les matchs de FINA-Len World League et 

Europa Cup sont diffuser par les médias et à travers le web. 

- Il suit avec attention et analyse tous les matchs dans tous ses aspects. 

- Il est absolument nécessaire pour les arbitres de suivre toutes les instructions diffusées par 

les règles FINA du water-polo et le TWPC. 

- Ne pas suivre les exigences du TWPC FINA affecterait l’évaluation des arbitres et aurait des 

conséquences sur de futures désignations. 

 


